
 

 

Eloge de la Vie de Sr Anne-Marie Sepulchre de Condé (1927-2021) 

 

Chère Sr Anne-Marie, 

Mère Marie du Saint Nom de Jésus, 

ou bien encore Tante Annie, 
 

 

  C’est au lendemain de votre 94e anniversaire que vous nous aurez quittés. 

Nous avions célébré ce passage annuel en Communauté ; vous l’aviez célébré avec vos 

neveux Claude et Sylvie de Jacquelot (ici présents) ; et puis ce fémur qui lâche soudain, 

cette intervention simplifiée au CHU (« pas de prothèse, juste 1 clou » nous avait-on 

assuré). Et c’est fini : vous vous en remettez à Dieu  pour la suite de votre vie : votre 

entrée dans la vraie Vie ! 

 Elle fut si longue, votre vie. Essayons d’en dégager les grandes lignes. Si l’on devait 

résumer votre activité en quelques mots, on dirait aujourd’hui : Présence aux enfants 

en situation de handicap, ou bien hier : éducation spécialisée au sein de la REPSA. 

Quant aux lieux charnières de votre vie, bien sûr : « Domaine de Pigeon » et « les 

Feuillantines à Montigny les Cormeilles ».  

 

Tiens donc : et La Délivrande ? Vous y passâtes tout de même 15 années initiales 

et 3 années au terme de votre long parcours. Reprenons :  

Dès 1936, à peine âgée de 9 ans, vous voilà pensionnaire à la Vierge Fidèle : école 

primaire, collège, lycée. Là vous participez à l’Equipe St François, une troupe scoute 

initiée par Françoise de Reviers, de 4 ans votre aînée, et quelques-unes de vos amies.   

Sous l’influence de Mère Sainte Geneviève, par la suite Supérieure Générale, vous 

entrez au postulat de la Vierge Fidèle en mars 1947, vous n’avez pas 20 ans. Puis le 

parcours habituel de formation : noviciat – premiers vœux en octobre 1949 et Profession 

perpétuelle 5 ans plus tard. 
 

 Dès 1951, vous êtes envoyée à Paris pour entamer à l’Institut Catholique des 

études d’éducatrice spécialisée ; vous appartenez à la première promotion de ces 

hommes et de ces femmes qui conduiront l’Église à développer une structure nouvelle 

qu’on appellera bientôt « la REPSA » : association des Religieuses en profession de 

Santé, plus particulièrement l’éducation spécialisée. Vos collègues et amis sont des 

figures connues : Jean Cuminal, Henri Bissonnier, Jean Vanier et M.Hélène Mathieu.  

 Bientôt vous sillonnerez la France pour transmettre votre savoir et donner des 

formations sur l’enfance inadaptée. On vous retrouve notamment à Angers où vous 

collaborez avec les Soeurs du Bon Pasteur, à l’hôpital Necker ou encore à Belfort, et 

bien sûr dans les trois diocèses de Basse Normandie, où vous développez des projets 

ambitieux.  
 

  En 1953, vous êtes nommée au Domaine de Pigeon pour réformer l’orphelinat 

aux structures obsolètes, le transformer en un IME et bientôt un IM.Pro, plus tard 

secondée par votre sœur aînée Nicole – en religion : Mère St Louis de Gonzague.  



 

 

PIGEON, ce mot magique, sera votre port d’attache pendant 40 ans !                    

Ceci n’interdit pas les séjours à travers la France où parfois vous entraînez vos jeunes : 

Quelques photographies vous montrent à Versailles, au Puy du Fou ou dans le Jura. 

Jamais vous ne perdez de vue que la culture générale ou les escapades donnent du piment 

à la vie !  Et puis il y a ces magnifiques goûters que vous offrez aux enfants du caté : M. 

Jean-Claude Lenoir, Député-Maire de Mortagne (1989-2014) puis Sénateur de l’Orne 

(2011-2017) s’en souvient avec émotion : « Je connaissais Sœur Anne Marie depuis toujours. 

Enfants nous allions souvent à Pigeon sur notre bicyclette où elle nous accueillait avec tant de 

gentillesse, nous distribuant de grandes tartines recouvertes de confiture. » 

 

Votre enthousiasme, appuyé sur votre foi profonde en Jésus, dont vous portez le 

nom, motive plusieurs jeunes filles : cinq d’entre elles ont trouvé place dans notre 

Congrégation à l’occasion d’un stage au Domaine de Pigeon ! 

 En 1973, pour être conforme à la législation, vous obtenez un diplôme de 

Directrice d’Etablissement Spécialisé ; en 1984, en récompense de vos efforts, vous 

êtes décorée « Chevalier dans l’Ordre National du Mérite ». Bravo, Sr Anne-Marie ! 

Votre forte personnalité, ferme et résolue, restera gravée dans la mémoire d’un grand 

nombre d’enfants, de professionnels et d’acteurs locaux. 

 Votre famille est fière de vous et saura vous l’exprimer à de nombreuses reprises. 

Tous les deux ans, d’impressionnantes cousinades réunissent les Sepulchre Français et 

Belges, originaires de Lorraine. 
 

 1993 : coup de tonnerre dans un ciel serein - serein ? à vrai dire je n’en suis pas 

sûre :  Par décision du Conseil Général, vous êtes nommée à Montigny les Cormeilles 

dans le Val d’Oise. Vous partez traînant les pieds, escortée de votre alter ego, Sr 

Agnès Humann, pour retrouver quelques consœurs  (depuis longtemps chez le Bon Dieu) 

: Sr Deberque, Sr Weidelé, Sr de La Mallerie, Sr Coin, et j’en passe probablement.  

Or – et c’est bien là qu’on vous reconnaît - vous réagirez avec détermination, et 

cette période comptera très fort dans votre vie et dans la vie de tous ceux qui vous 

côtoieront. Vous qu’on disait spécialisée dans l’enfance inadaptée, voilà que vous vous 

adapterez en un tournemain aux problématiques aigues de notre temps : la migration et 

tous les drames qu’elle entraîne. Vous, femme de la campagne ou des grandes villes, vous 

vous trouvez à l’aise dans les cités du Val d’Oise ; vous fréquentez assidument la 

Préfecture ou l’OFPRA : l’office français des réfugiés et apatrides.  Argenteuil, 

Eaubonne, Pontoise ou Cergy n’ont plus de secret pour vous ; aux côtés du Secours 

Catholique, vous bataillez pour obtenir les précieuses cartes de séjour ou des allocations 

de solidarité.  

Vous accueillez Pacifique, une jeune Rwandaise dont la famille vient d’être 

massacrée, avec ses deux petits garçons : Bon Ange et Parfait. Pendant de longues 

années, la Communauté des Feuillantines sera le soutien de cette mignonne famille.  

 Sur cette période de Montigny, il convient de céder la parole au P. Jean-Marie 

Petitclerc, notre célébrant, qui nous fait l’honneur et l’amitié de nous rejoindre cet 

après-midi, ou encore à M. Daniel Cantin, qui écrit ceci : 



 

 

« J'ai vu une maison entièrement vouée à l'accueil, ouverte et attentive toute la 

semaine. La liste est trop longue mais je m'arrêterai particulièrement à sa diversité : le W.E. 

des groupes scouts de notre région. Le lundi , jour de  silence et de repos des prêtres, gâtés 

par un bon repas ; la jolie chapelle partagée avec des paroissiens et le Père Gillet ;  les allées 

du grand parc ouvertes à tous (ou presque).  La grande famille des Soeurs retrouvait les 

Anciens de Pigeon, si chers à Sr Anne-Marie, chaque année un joyeux WE ; il y avait aussi  le 

groupe des femmes consacrées, les élèves des aumôneries voisines, ou encore : celles de 

toutes sorte qui peinaient avec ou sans papiers .. Merci mon Dieu, merci Soeur Anne-Marie ! 
 

Une autre grande figure de Montigny les Cormeilles, c’est bien sûr, Robert HUE, 

maire communiste de la ville pendant 32 ans (de 1977 à 2009). C’est par son entremise qu’à 

votre grande tristesse, notre maison sera vendue à la ville. Qu’à cela ne tienne, Robert 

Hue souhaite garder les Soeurs. La décision est prise : Sr Agnès et Sr Anne-Marie 

resteront à Montigny et y passeront deux ans (2011-2013) dans une maison louée à un 

couple d’expatriés ; elles continueront ainsi leur bel engagement local tout en savourant 

une vie plus paisible. 

 

 Les années ont passé. Après 40 ans dans l’Orne et 20 ans dans le Val d’Oise : 

Retour à Pigeon. Nous sommes en 2013. Depuis le retour à Dieu de Sr Fautrad, célèbre 

liturge locale, deux Soeurs seulement habitent la grande maison : Sr Irène et Sr Marie 

Bernardon (décédée en janvier de cette année.)  Un renfort rapide est désormais 

indispensable. Nos deux sœurs reviennent donc ; mais la santé de Sr Agnès se dégrade 

rapidement ; tandis que celle de Sr Anne-Marie se maintient vaille que vaille.  

Cinq années vont s’écouler ... mais les voisins avertissent : nos Soeurs ont passé 

90 ans, Sr Irène s’est cassé un bras à bicyclette, Sr Anne-Marie qui conduit encore la 

voiture, est sujette aux vertiges … Une catastrophe est proche. 

  Malgré leur dénégation, nos Soeurs sont priées de rentrer au bercail fondateur : 

la Délivrande. C’était à la Toussaint 2018, juste après une dernière fête magnifique pour 

fêter les 150 ans de l’œuvre de Pigeon ! Merci à vous tous qui y avez contribué. 

 

Depuis 67 ans vous aviez quitté la maison-mère, y revenant cependant chaque été 

pour l’habituelle retraite spirituelle. Une dernière période s’étire, bien triste celle-là ... 

hormis ce 31 mai 2021 où nous avons fêté dans la liesse cinq jubilaires de 70 à 76 ans de 

vie religieuse : vous-même fêtiez ce jour vos noces de titane : 72 ans de Profession.          

Un ami témoigne : « Son attachement inconditionnel au Domaine de Pigeon, sa forteresse, son 

refuge, mais surtout un lieu de vie, de partage et d'histoire, explique sans doute sa difficulté 

d’accepter un tel départ. »   

Je laisse la parole à M. de Lamarzelle, Président de feu l’association « Foyer 

Notre-Dame », qui revient avec sobriété sur ce qui fut l’essentiel : 



 

 

Les derniers mois de cette longue vie si féconde ont été douloureux mais remplis de 

l'Espérance dont Sr Anne-Marie témoignait chaque jour, notamment à la direction de Pigeon 

au service des jeunes en situation de handicap pour leur permettre de donner le meilleur d'eux-

mêmes. Grâce à elle, Pigeon s'est développé et aujourd'hui son œuvre se poursuit dans le 

cadre plus large de l'association "Vivre et Devenir" dont la première année d'exercice s'avère 

très prometteuse. L’action de Sr Anne-Marie se poursuit dans le même esprit, au service de 

l'inclusion des jeunes dans le milieu ordinaire chaque fois que cela est possible. 

Elle continuera dans la maison du Père d'intercéder pour tous les jeunes en situation 

de handicap dont le service a été au centre de toute sa vie.  Chacun des membres de notre 

Association « Foyer notre Dame » est uni à vous et à votre Communauté par la pensée et la 

prière au cours de cette Messe d'inhumation.  

 

Pour votre immense dévouement et pour ces longues longues années 

d’accompagnement bienveillant des jeunes en situation de handicap,  

nous vous disons : 

 

« MERCI, Sr Anne-Marie ! 

Rejoignez ce bon Jésus, dont vous portez le nom  

et continuer d’entraîner la jeunesse à votre suite ! » 

 

                                               

AMEN 

 

 

 

 

 

        

 

 

 

 

 

Sr Catherine Déom 

Supérieure Générale 

Notre-Dame de Fidélité 

La Délivrande, 23.11.2021. 


